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SOMMAIREEDITO

LA GRÂCE 
    DU "Oui"

	 Chaque rentrée pastorale apporte 
son lot de nouveautés. Celle-ci nous offre 
surtout une grâce : celle de contempler plu-
sieurs « oui » donnés au Seigneur. Dans un 
monde où les engagements paraissent sou-
vent fragiles, ces réponses généreuses nous 
rappellent que Dieu continue d'appeler et 
que des hommes et des femmes continuent 
de lui faire confiance.

Il y a quelques mois à peine, au mois de juin, 
le Père Guillaume de Coincy s'allongeait sur 
le sol de la cathédrale de Paris pour recevoir 
le sacrement de l'ordre, dans ce geste de totale 
remise de soi entre les mains de Dieu. À la 
fin du mois d'août, le Père Joseph Hô Viêt 
Tri TRAN accomplissait le même geste dans 
la cathédrale de son diocèse, au Vietnam. 
Aujourd'hui, les voilà parmi nous. C'est 
leur premier ministère, leurs premiers pas 
comme pasteurs. Ils arrivent avec la fraîcheur 
des commencements, l'enthousiasme de ceux 
qui viennent de répondre à l'appel du Christ, 
la joie d'un « oui » encore tout lumineux. 
Leur ministère commence, et nous avons le 
privilège d'en être les premiers témoins.

Accueillir ces nouveaux prêtres, c'est aussi 
accepter d'entrer avec eux dans cette aven-
ture spirituelle. Car une paroisse n'accueille 
pas seulement des prêtres : elle participe 
aussi à leur chemin. Certes, le prêtre façonne 
peu à peu la communauté qui lui est confiée. 
Mais la communauté façonne aussi son 
prêtre. Par notre accueil, notre confiance, 
notre bienveillance, nos encouragements 
et même notre indulgence devant les inévi-
tables premiers tâtonnements, nous pouvons 
les aider à devenir les pasteurs dont l'Église et 
le monde ont besoin.

À cette joie s'en ajoutera bientôt une autre : 
l'arrivée de Mathieu Pichon, qui sera ordon-
né diacre permanent le 3 octobre prochain. 

Par son ordination, il sera configuré au 
Christ Serviteur, venu « non pour être servi, 
mais pour servir » (Mc 10, 45).

Mais le « oui » d'un diacre permanent n'est 
jamais celui d'un homme seul. Il s'appuie sur 
un autre « oui », discret mais essentiel : celui 
de son épouse. C'est pourquoi nous voulons 
porter tout spécialement dans notre prière 
Caroline. Merci à elle pour ce consentement 
donné dans la foi, pour son soutien fidèle et 
pour le témoignage d'une vocation conjugale 
qui devient aussi une mission au service de 
l'Église. À travers leur couple, nous décou-
vrons que tout ministère naît d'un amour 
reçu de Dieu et partagé avec les autres.

Ainsi se dessine le visage de cette rentrée pas-
torale à Saint-François de Sales ! Deux jeunes 
prêtres, un nouveau diacre permanent, une 
épouse qui partage généreusement cette mis-
sion : à travers eux, le Seigneur nous rappelle 
qu'il n'a pas cessé d'appeler des ouvriers à sa 
moisson. Son Église demeure vivante parce 
que des cœurs acceptent encore de lui dire 
« oui ».

En cette rentrée pastorale, rendons grâce 
pour ces vocations. Confions au Seigneur les 
Pères Guillaume et Joseph, ainsi que Mathieu 
et Caroline. Demandons-lui de les affermir 
dans leur mission et de faire de notre paroisse 
une terre où chacun puisse discerner l'ap-
pel que Dieu lui adresse. Car les « oui » des 
autres ne sont pas seulement faits pour être 
admirés ; ils sont là pour réveiller le nôtre. 
Le Christ continue de passer dans nos vies. 
Quel « oui » attend-il aujourd'hui de chacun 
de nous ?

Belle rentrée pastorale à tous, sous le signe 
de la joie, de l'espérance et de la confiance.

Père Antoine de Folleville 
curé
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	 Le Père Guillaume de COINCY, qui a été 
ordonné prêtre le 27 juin dernier à la cathédrale Notre 
Dame de Paris, est vicaire dans notre paroisse depuis le 
1er septembre. La richesse de son parcours précédent 
et sa simplicité méritent d’être soulignés.

Né à Bordeaux, Père Guillaume est venu à Paris pour 
poursuivre ses études de droit. Il devient avocat d’affaires 
au sein du cabinet De Pardieu Brocas Maffei où il exerce 
en contentieux des affaires (notamment sur des ques-
tions de droit immobilier). Il exerce ce métier pendant 
huit ans, ce qui l’amène à plaider devant les cours et les 
tribunaux, un peu partout en France.

L’ APPEL À 32 ANS

La question de devenir prêtre l’habitait depuis longtemps, 
mais en refusant toujours que cela puisse arriver. Et voilà 
qu’un jour d’octobre 2018, à l’âge de 32 ans, il reçoit un 
appel intérieur extrêmement fort : « Dieu m’a parlé direc-
tement au cœur. C’était comme une vague d’amour par 
laquelle le Seigneur me posait cette question : « Acceptes-
tu de devenir prêtre ?  ». À cet instant, mon coeur - et 
non ma tête - a répondu « oui », comme si mon être le 
plus profond attendait cela depuis toujours. Et immédia-
tement, j’ai été inondé d’une joie pure et sans mélange 
qui m’a fait pleurer de joie pendant plusieurs minutes. 
L’ expérience de cette joie qui vient du Ciel a transformé
ma vie ».

Quelques mois plus tard, Père Guillaume entre à la 
Maison Saint Augustin pour une année de fondation spi-
rituelle et de vie fraternelle. En faisant le bilan de son pas-
sage au séminaire, Guillaume indique que cela a été pour 
lui un lieu de croissance humaine et spirituelle : il a pu 
vivre une vie fraternelle, ainsi que grandir dans l’amour 
de l’Église et dans la connaissance de lui-même. Il sera 
successivement en insertion dans trois paroisses comme 
séminariste puis pour la dernière année comme diacre : 
Saint-Denys du Saint-Sacrement (Paris 3ème, de 2020 à 
2022), Saint-Sulpice (Paris 6ème, de 2022 à 2024) et Notre- 
Dame de la Gare (Paris 13ème, de 2024 à 2026).

Quand on lui pose la question : « Qu’est-ce que tu as dans 
le cœur pour ta vie de prêtre ?», Père Guillaume répond : 
« mettre le Christ à la première place de ma vie et per-
mettre aux gens de grandir dans la charité et dans la foi ».

POURSUITE DE SES ÉTUDES DE THÉOLOGIE
 
Notre nouveau vicaire sera à mi-temps sur la paroisse, car 
il a reçu une mission d’études pour trois ans aux Facultés 
Loyola (anciennement Centre Sèvres), afin d’obtenir une 
licence canonique de théologie.

Père Guillaume éprouve une grande joie de son arrivée 
comme prêtre à Saint-François de Sales. Il est impatient 
de découvrir les paroissiens car « c’est toujours un cadeau 
que d’être accueilli dans une nouvelle paroisse, découvrir 
de nouvelles personnes et surtout prier ensemble ».

Soyez rassurés ! Père Guillaume se décrit comme 
quelqu’un de simple, qui aime rendre accessible 
à tous ce qui pourrait paraître compliqué au pre-
mier abord. Pour lui, « la dimension du cœur et celle 
de l’intelligence se répondent et se complètent. Les 
deux sont nécessaires pour avoir une foi équilibrée  ». 
Nous sommes très heureux de l’accueillir.

Patrick de Saint Martin
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	 Mathieu PICHON sera ordonné diacre per-
manent le samedi 3 octobre. Il répond sans détour aux 
questions de notre rédactrice Julie Moulin-Fournier 
sur les étapes de son cheminement personnel vers le 
diaconat.

POUVEZ-VOUS VOUS PRÉSENTER
EN QUELQUES MOTS ?

Marié avec Caroline depuis plus de 25 ans, nous avons 
quatre enfants. Émilie, l’aînée, 24 ans , poursuit des études 
de médecine, Antoine ,23 ans, est ingénieur à Toulouse, 
Alexis, 19 ans , commence une année de mathématiques 
spéciales à Pasteur. Maxence, le plus jeune, 14 ans, entre
en seconde à Sainte-Ursule. Mes parents sont originaires 
d’Ardèche et de Normandie. Je suis né à Paris en 1972, où 
j’ai fait mes études d’ingénieur. Aujourd’hui, je travaille 
au ministère de l’Intérieur.

QUEL A ÉTÉ VOTRE PARCOURS DE VIE
AVANT DE CHEMINER VERS LE DIACONAT ?

J’ai rencontré ma femme en classe préparatoire et nous 
nous sommes mariés à la fin de nos études. À ce moment-
là, nous étions tous les deux très engagés dans nos activités 
professionnelles. Cela nous a conduits à nous expatrier à 
Londres où nous avons vécu quelques années. Toutefois,
Caroline et moi partageons tous les deux un vrai attache-
ment à la famille, nos enfants, nos parents, nos amis. Cela 
nous a conduits à revenir en France peu après la nais-
sance d’Émilie pour nous rapprocher de ceux que nous 
aimons. La vie en paroisse a progressivement pris de la 
place et aujourd’hui nous vivons en essayant de concilier 
tout cela.

Y A-T-IL EU DES PERSONNES
OU DES ÉVÉNEMENTS QUI ONT
MARQUÉ VOTRE FOI ?

Je pense avoir toujours eu la foi, mais en regardant en 
arrière, je ne peux que constater l’action de Dieu sur ma 
vie à travers les situations, les épreuves, les rencontres. 
Pour commencer, il y a bien sûr mes parents qui m’ont 
fait baptiser et élevé dans la foi. Mais si je dois donner 
quelques noms sans réfléchir, je dirais :

Il y a eu Dominique du Rivau qui nous a proposé d’entrer 
dans un groupe de jeunes foyers lors d’une réunion de 
préparation au baptême. Nous avons osé répondre à un 
moment où nous étions encore réticents à participer à la 
vie de la paroisse. Il y a eu le père Biaggi qui a convain-
cu Caroline de faire du catéchisme, ce qui a été pour elle 
l’occasion de se rapprocher de Dieu. Il y a eu aussi l’École 
de la foi avec Sylvie Candes et le père Aldric de Bizemont, 
qui fut l’occasion, toutes les semaines pendant deux ans, 
de réfléchir avec d’autres sur les Écritures et la tradition 
de l’Église, et cette question à la fin de la formation :

« Que ferez-vous de ce qui vous a été donné ? »

Je n’ai pas eu à attendre longtemps, les réponses m’ont été 
proposées. Alexandre Villey m’a mis une chemise scout 
sur le dos Le directeur de Sainte-Ursule m’a demandé 
de faire du catéchisme. Mes collègues de travail m’ont 
demandé de rejoindre le CE alors qu’une série de plans 
sociaux se profilait et aboutirait au licenciement de 500 
personnes en 3 ans. À tout cela, j’ai dit oui, en gardant à 
l’esprit la question qui m’avait été posée à la fin de l’École 
de la foi et en pensant que Dieu attendait peut-être 
quelque chose de moi.

Il y aurait encore beaucoup de noms à citer, les prêtres 
et diacres de SFS, beaucoup de paroissiens dont la foi est 
rayonnante comme leur humanité.

À QUEL MOMENT AVEZ-VOUS COMMENCÉ
À ENVISAGER LE DIACONAT ?

C’est quelque chose que je n’aurais jamais envisagé moi-
même. C’est mon curé qui, en sortant de la messe, il y a un 
peu plus de quatre ans, m’a posé la question : « Mathieu, 
as-tu déjà réfléchi au diaconat permanent ? » Cette ques-
tion m’a laissé sans voix. Je l’ai immédiatement partagée 
avec ma femme. Je ne savais pas si je devais l’accueillir 
comme une grâce magnifique ou comme quelque chose 
de trop grand, une erreur de jugement de mon curé.



LES CAHIERS DE SAINT-FRANÇOIS DE SALES  /  N°93  /  SEPT. - OCT. 2026 6

DOSSIER

COMMENT AVEZ-VOUS DISCERNÉ
QUE DIEU VOUS APPELAIT AU DIACONAT ?

J’ai pris mon temps. D’abord pour accepter l’idée que 
peut-être Dieu m’appelait réellement, moi. Aussi pour 
me demander si j’aurais le courage et la force de servir, 
c’est un engagement important. Il m’a fallu un an pour 
prendre la décision d’entrer « officiellement » dans le 
parcours de discernement. Pour accepter que ma foi était 
trop petite, que je n’avais ni le courage ni la force néces-
saires, ni sans aucun doute aucune des qualités indispen-
sables, mais que je n’avais pas besoin de tout cela si Dieu 
et l’Église m’appelaient. Après, il n’y a pas eu de signe 
spectaculaire et je n’ en avais pas besoin. Il y a bien eu des 
clins d’œil discrets : des homélies qui tombaient juste au 
bon moment, des témoignages qui m’éclairaient, la paix 
qui s’installait progressivement malgré mes résistances.

En réalité, c’est au fond de mon cœur et en me remet-
tant à Dieu dans la prière et dans la vie de tous les jours 
que j’ai pu discerner et me rendre compte que je croyais 
dès le début à cet appel mais il m’a fallu du temps pour 
m’abandonner à Dieu, lui faire pleinement confiance et 
répondre oui.

AVEZ-VOUS CONNU
DES HÉSITATIONS OU DES DOUTES ?

Oui, beaucoup.
Je m’identifie au jeune homme riche, attaché à ses biens 
et aux soucis de la vie, qui peine à suivre le Christ. Et 
à Jonas, qui essaie d’abord d’y échapper avant d’aller à 
Ninive. Je sais que cela va me prendre du temps alors 
qu’aujourd’hui, j’ai l’impression d’être constamment 
débordé par tout, comment je vais faire ? J’ai dû affronter 
mes peurs, mes doutes, mon orgueil parfois, et mes lâche-
tés. La peur de célébrer un mariage ou un baptême était 
bien réelle. J’observe autour de moi des personnes dont la 
compétence, la piété ou la connaissance de l’Église sont 
bien plus grandes que les miennes. Alors pourquoi moi ?
 
QU’EST-CE QUI VOUS A FINALEMENT
CONVAINCU DE RÉPONDRE À CET APPEL ?

Je pense que, ce qui m’a convaincu, c’est le sentiment de 
paix qui s’est installé progressivement en moi pendant 
le temps du discernement. Il m’aurait été impossible de 
répondre à cet appel sans être en paix. Je pense aussi que 
cette paix ne vient pas de moi. Je ne crois pas que j’aurais
été capable de cela par mes propres moyens, tant les résis-
tances du début étaient importantes.

COMMENT EXPLIQUERIEZ-VOUS
LE RÔLE D’UN DIACRE À QUELQU’UN
QUI NE LE CONNAÎT PAS ?

Le diacre est au service de la Parole, de la liturgie et de la 
charité. Il est ordonné, mais n’est pas prêtre : il est un signe 
visible du Christ serviteur au cœur du monde. Il vit sou-
vent dans le monde ordinaire (marié, avec une vie pro-
fessionnelle) et c’est précisément depuis ce monde qu’il 
témoigne de l’Évangile. Je comprends le diacre comme 
une figure du Christ serviteur. Si le prêtre est un pasteur 
qui diffuse et explique la parole de Dieu, le diacre est celui 
qui se met au service des autres. Le diacre n’est pas un 
super héros pour autant, même si certains font de très 
belles choses. C’est avant tout quelqu’un qui a été sauvé 
par Dieu et envoyé avec toutes ses faiblesses au milieu de 
ses frères pour témoigner avec eux de l’amour de Dieu. Je 
crois que le diacre est autant l’homme sur le chemin que 
le bon Samaritain qui
vient à son secours.

EN QUOI LE DIACONAT EST-IL DIFFÉRENT
DU SACERDOCE ?

Le prêtre est configuré au Christ Tête, qui offre et préside. 
Le diacre est configuré au Christ Serviteur. Le diacre ne 
célèbre pas l’eucharistie, ni ne donne l’absolution, mais il 
proclame l’Évangile, peut baptiser, célébrer des mariages, 
et est au service de la charité et des pauvres. Il est le lien 
entre l’autel et la rue. Le rôle est différent, le prêtre est un 
pasteur qui guide le peuple de Dieu. Il agit parfois en la 
personne du Christ.Je dirais que le diacre a une vocation 
particulière parce qu’il se retrouve souvent dans des lieux 
loin de l’église soit par son travail, soit par ses engage-
ments. Il peut être confronté à des problèmes très cou-
rants mais auxquels les prêtres ne sont pas exposés, des 
difficultés avec ses enfants, un licenciement, une vie de 
couple, un travail en entreprise. Le diacre peut paraître à 
certains plus accessible que le prêtre.

QUELS SONT LES PRINCIPAUX ENGAGEMENTS 
D’UN DIACRE ?

La triple liturgie : la Parole, la liturgie sacramentelle et la 
charité. Concrètement : proclamer l’Évangile à la messe, 
assister le prêtre à l’autel, baptiser, célébrer des mariages, 
être présent auprès des pauvres et des marginaux, et vivre 
l’Office des Heures.
 
EN QUOI CONSISTE VOTRE FORMATION ?
 
Trois années de formation aux Bernardins à Paris, avec 
des sessions théologiques le mercredi soir, une formation 
ecclésiale approfondie (la FEB - Formation Ecclésiale des 
Baptisés - suivie avec mon épouse), et un accompagne-
ment spirituel régulier.
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QU’EST-CE QUI VOUS A LE PLUS SURPRIS
PENDANT CETTE PRÉPARATION ?

La richesse des échanges en groupe, et la façon dont les 
questions théologiques rejoignaient des questions très 
concrètes de ma vie. La formation m’a aussi aidé à mieux 
comprendre le sens de mon baptême et de mon mariage, 
pas seulement le diaconat.

QUELS ASPECTS ONT ÉTÉ
LES PLUS EXIGEANTS ?

La FEB a été un temps de conversion avec ses combats et 
ses difficultés, mais aussi ses fruits. Et l’exercice de l’hon-
nêteté avec soi-même : reconnaître ses limites, ses peurs, 
son orgueil.

COMMENT CONCILIEZ-VOUS VIE FAMILIALE, 
VIE PROFESSIONNELLE ET PRÉPARATION
AU DIACONAT ?

Caroline et moi sommes très proches de nos enfants et 
de nos parents. Nous aimons passer du temps ensemble. 
Professionnellement, ce n’est pas toujours facile non plus. 
J’ai été licencié pendant ma période de discernement et 
dû trouver un autre emploi. Je pense que tout cela fait 
partie de la vie de la plupart des gens. Du coup, on a peu 
de place pour autre chose, mais on s’engage quand même 
en remettant tout à Dieu. Finalement, ça se passe bien et 
même si certains soirs, on préférerait rentrer regarder la 
télé plutôt qu’aller aux Bernardins, on revient fatigués
mais contents.

QUEL RÔLE JOUE VOTRE ÉPOUSE DANS CE 
CHEMINEMENT ?

Elle est présente depuis le tout premier instant — c’est elle 
que j’ai appelée immédiatement après la conversation avec 
mon curé. Elle suit la Formation Ecclésiale des Baptisés 
avec moi depuis la troisième année. Ce cheminement 
est conjugal : il nous a rapprochés de Dieu ensemble. 
Certains pensent que mon épouse est un ange qui a été 
envoyé par Dieu pour que je puisse m’approcher un peu 
plus de lui. Ce qui est sûr, c’est que nous cheminons l’un 
à côté de l’autre, avec des sensibilités parfois différentes, 
mais qui toujours se rejoignent. Je pense que tout ce che-
min de foi que j’ai effectué, je l’ai fait avec mon épouse et 
j’espère que je pourrais poursuivre ainsi.

QUE SIGNIFIE POUR VOUS « SERVIR » ?
 
Servir, c’est répondre à un appel quand il se présente, 
même sans se sentir à la hauteur. Toutes les missions que 
j’ai portées dans ma vie, je ne les ai pas cherchées. Mais, 

quand elles se sont présentées à moi, j’y ai vu l’appel de 
Dieu et j’ai dit oui. Servir, c’est aussi s’effacer derrière la 
grâce. Ce n’est pas une question de pouvoir ou de compé-
tence, mais de disponibilité.

SI VOUS DEVIEZ RÉSUMER
VOTRE VOCATION EN UNE PHRASE,
LAQUELLE CHOISIRIEZ-VOUS ?

Je ne m’attendais pas au diaconat, mais j’ai cru dès le 
début à cet appel de Dieu. C’est en accord avec mon père 
spirituel que j’ai demandé avec humilité l’ordination au 
diaconat permanent.

QUEL MESSAGE AIMERIEZ-VOUS ADRESSER 
À CEUX QUI SE POSENT DES QUESTIONS SUR 
LEUR VOCATION ?

Laissez-vous faire. Dieu agit avec douceur et patience. 
Il ne s’agit pas de se sentir digne ou compétent, mais de 
faire confiance et de dire oui. Tant de signes discrets à 
la lumière de la foi m’ont guidé. Sans eux, je me serais 
perdu.

Propos recueillis par Julie Moulin-Fournier

Le Père Joseph Hô Viêt Tri TRAN nous accordera 
un interview dans le prochain numéro des Cahiers 
de la paroisse SFS.
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CONFIRMATION 
D'UN    NOUVEAU 

			     PAROISSIEN 
                   U N  T É M O I G N A G E  D A N S  L' E S P É R A N C E  !

	 Roland et sa famille ont rejoint la paroisse 
Saint-François de Sales au début de l’année 2026. Il a 
participé aux sessions de formation pour la confirma-
tion qui lui ont été proposées. Témoignage !

« Et si vous vous inscriviez à la session de préparation des 
confirmands qui commence demain ? » M’a spontanément 
proposé le Père Maxime avec qui nous étions en train de 
faire connaissance avec mon épouse.

Si soudaine que fut cette proposition, cela faisait un cer-
tain moment que l’idée d’approfondir ma Foi cheminait 
en moi. Un peu comme si une voix intérieure me serinait 
doucement : « Seigneur, enseigne-moi tes voies, fais-moi 
connaître ta route » (Psaume 24).

Qu’en est-il de ma Foi justement ? Cette question, je me 
la suis posée de nombreuses fois, surtout depuis que j’ai 
fait baptiser mes deux enfants aujourd’hui âgés de 4 et 7 
ans. Comment leur enseigner avec conviction la Bonne 
Nouvelle de l’Évangile alors même que je n’ai pas été 
confirmé et que mes connaissances des principes de la foi 
chrétienne sont lacunaires ?

MES DÉBUTS DANS LA FOI

Certes, j’ai été baptisé quelques mois après ma naissance 
en 1978 dans la collégiale de Capestang, petit village de 
l’Hérault au milieu des vignobles d’où est originaire ma 
famille paternelle. Durant mon enfance, mon catéchisme 
n’ a cependant pas été très approfondi comme dans beau-
coup de familles où le baptême se fait plus par tradition 
que par conviction.

Mon père m’avait appris la prière du Notre Père et m’en-
courageait à la réciter tous les soirs avant de me coucher. 
L’entrée dans l’adolescence a mis à l’épreuve cette commu-
nion personnelle avec l’Esprit Saint. L’image du Christ 
ne m’a jamais quitté par ailleurs, car les tableaux que ma 

mère, artiste peintre amateur, a peint tout au long de sa 
vie, ont toujours représenté les paysages de son enfance 
passée en Slovénie où la figure du Christ en croix et les 
calvaires aux bords des chemins font partie du décor. 

UNE RÉFLEXION PERSONNELLE
À L’ÂGE ADULTE

Pourquoi un appel plus pressant ces derniers temps ? 
Pourquoi, à force d’observer le changement du monde 
dans ses dimensions sociétales, technologiques et consu-
méristes, je ne m’y retrouve plus ? Toutes ces interroga-
tions me font l’effet d’une mortification inconsciente. Je 
n’arrive plus à mettre mon destin d’homme, d’époux et 
de père sur les rails que cette société un peu folle souhaite 
nous imposer. Je me sens parfois mal à l’aise et en déca-
lage avec le monde contemporain dont certains aspects 
me laissent dubitatifs. Il me faut autre chose, un souffle 
nouveau, de la sérénité, des certitudes, une ligne claire.
Alors, je me suis souvenu que le Christ était amour, que 
le Christ était vérité. Peut-être qu’ils avaient raison mes 
amis qui allaient à la messe réciter le Credo les dimanches, 
dont je pensais, à l’époque, qu’ils faisaient partie d’un 
monde ancien. La Foi au XXIe siècle, pourquoi faire ? me 
disais-je alors. Mais inconsciemment, je me rapprochais 
d’eux. Eux qui étaient en mission commandée pour por-
ter le message de la résurrection du Christ ! Le choix de 
Dieu se manifestait en moi.

JE SAUTE LE PAS VERS LE CHRIST !

L’ accueil personnalisé que nous avons reçu en arrivant 
dans la paroisse Saint-François de Sales et le dynamisme 
que j’y ai senti m’ont convaincu de sauter le pas. C’est 
donc sans hésitation que j’ai répondu oui à cette proposi-
tion de passer le second sacrement de l’initiation. 

« Roland, nous serons finalement que tous les deux pendant 
ces 4 sessions de formation jusqu’en avril prochain ! » m’a 
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gaiement annoncé Jean Lacau Saint Guily, diacre perma-
nent de la paroisse. C’est donc une initiation individuelle 
que j’ai eu la chance de suivre les samedis matins.

Ces sessions, animées avec conviction par Jean, qui m’a 
aussi parlé de son chemin personnel vers Dieu, ont été 
utiles pour me révéler les engagements que j’allais prendre 
lorsque l’évêque m’aura enduit le front du Saint-Chrême 
après avoir prononcé les paroles liturgiques convenues. 
Bien que mon épouse ne soit pas pratiquante, je me sen-
tais pourtant en confiance et soutenu par toute la com-
munauté active et accueillante de la paroisse et du monde 
catholique. 

À PLUSIEURS, ON VA PLUS LOIN ! 

Quelle ne fut pas ma surprise lorsque je pénétrais dans 
l’église Saint Honoré d’Eylau pour la journée consacrée 
à tous les confirmands de Paris avant le jour J. J’étais 
seul pendant la préparation et me voici brebis parmi un 
troupeau immense ! Je ne m’attendais pas à voir autant 
de monde rassemblé dans la nef de l’église demander de 
recevoir l’Esprit Saint cette année ! 

« Vous êtes 900 confirmands en 2026 ! » a ainsi commencé 
le prêtre qui a introduit cette journée, avant que le vicaire 
général, Monseigneur François Gonon, vienne nous dire 
quelques mots l’après-midi. Les ateliers en groupe de 
15 nous ont aidé à s’interroger collectivement sur notre 
rapport à la Foi. Cette journée a été salutaire de mon 
point de vue, dans la mesure où elle a permis de prendre 

conscience de notre démarche individuelle et collective à 
la fois. C’est rassurant de ne pas se savoir seul sur le che-
min vers Dieu.

LE JOUR J À L’ÉGLISE SAINT-SULPICE

Le samedi 30 mai 2026 à 15 heures, ma marraine Sophie 
et moi-même arrivons à l’église de Saint-Sulpice. Nous 
sommes guidés par des scouts bénévoles à notre place 
dans l’église. Sur la chaise se trouve une écharpe blanche 
que les confirmands doivent enfiler autour du cou. Cela 
rappelle le vêtement que l’on portait au baptême.

La nef immense et les décorations majestueuses de cette 
maison de Dieu impressionnent. Dans le brouhaha sourd 
mêlé d’excitation, me reviennent en tête ces vers de Victor 
Hugo dans la Légende des siècles :

« Dieu se manifestait dans sa calme grandeur ;
Certitude pour l’âme et pour les yeux splendeurs. »

Je sais que je suis au bon endroit, au bon moment, hic et 
nunc !

LA CÉRÉMONIE COMMENCE...

Tout le monde reprend ses esprits et s’ évente avec le 
livret de la cérémonie pour apaiser les températures cani-
culaires. Les parrains ou marraines se tiennent derrière 
le confirmand, prêts à l’accompagner devant l’évêque, 
une main sur son épaule et tenant de l’autre un carton 
avec son prénom. L’archevêque de Paris, Monseigneur 
Laurent Ulrich, et les évêques Île-de-France venus prê-
ter mains fortes face à l’engouement de tous ces nouveaux 
venus se tiennent prêts. Mais d’abord, il convient d’im-
plorer l’Esprit Saint. Nous entonnons alors tous en latin 
l’hymne antique Veni, Creator...

Je me dirige vers l’autel en pensant aux propos du car-
dinal Lustiger : « Puissiez-vous découvrir, grâce à Dieu, 
que depuis longtemps vous avanciez déjà sur ce chemin, 
puisque le Christ qui vous aime vous a pris par la main, 
alors même que vous ne le saviez pas encore... » (préface de 
l’édition de 2001 de Premiers pas dans la prière, éditions 
Ephata).

Le successeur des apôtres signe mon front du Saint-
Chrême. Aussitôt, la bonne odeur du Christ se répand 
sur moi. Amen. Le moment est solennel, nous nous sen-
tons pénétré d’un état nouveau, prémices d’une vie éter-
nelle avec un guide qui nous accompagnera et qui sera à 
notre écoute. Il est venu le moment de dire : « Seigneur, 
augmente ma Foi ! » (Luc, 17-5). A mon tour de partir en 
mission et de porter l’espérance du monde par le Christ 
ressuscité ! Alleluia ! Alleluia !

Roland Galinier
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2025 
EN  POSITIF 
C O M P T E S  D U  G R O U P E  PA R O I S S I A L

	 Bonne nouvelle ! Les comptes 2025 du groupe 
paroissial sont positifs de 253 keuros. 

Avant de les détailler, il est souhaitable de préciser l’usage 
prévu de ce résultat : comme vous en avez sans doute 
déjà entendu parler, la paroisse doit rénover la Maison 
Daubigny.

Ce lieu essentiel pour les jeunes de notre quartier n’a pas 
subi de travaux significatifs depuis de très nombreuses 
années : le détail des travaux envisagés a fait l’objet d’un 
article dans le dernier numéro des Cahiers de Saint-
François. Le permis de construire a été délivré en mars 
dernier après un an d’attente.

En synthèse, nous devons refaire le toit, ravaler la 
façade, changer les fenêtres, installer un monte-per-
sonnes, réaménager les espaces intérieurs en augmen-
tant la surface disponible par la couverture d’une des 
cours intérieures, refaire le système électrique, rajeunir 
la plomberie et changer la centrale de sécurité. Ces tra-
vaux seront réalisés en deux étapes, la première en 2026 
- elle a commencé fin juillet et se prolongera pendant les 
vacances de la Toussaint - la seconde, nous l’espérons, en 
2028.

LE FINANCEMENT DES TRAVAUX
DE LA MAISON DAUBIGNY

Le financement des travaux de la Maison Daubigny ne 
peut être assuré par le denier de l’église. Les paroisses 
n’ ont en effet pas le droit de verser des subventions aux 
associations ou aux SCI paroissiales : la maison Daubigny 
est une propriété de la Société Civile Jouffroy Daubigny, 
SCJD, et son activité est portée par l’Association du Foyer 
Daubigny, l’ AFD. 

C’est la raison pour laquelle nous avons demandé le 
concours de la Fondation Notre-Dame qui non seule-
ment nous versera une subvention de 45 keuros mais 

surtout émettra des reçus fiscaux à réception des dons, 
pour l’impôt sur le revenu ou pour l’impôt sur la fortune 
immobilière. Le budget de la première tranche est de 600 
keuros, celui de la deuxième tranche de 800 keuros.

Des dépliants sont disponibles au fond des églises : nous 
en reparlerons en janvier prochain.

LES COMPTES « COMBINÉS » 2025 DU GROUPE 
PAROISSIAL.

Ces comptes sont qualifiés de « combinés » car si les 
mouvements entre entités ont été éliminés, il n’a pas été 
réalisé une véritable consolidation comptable.

L’excédent de 253 keuros a pu être obtenu grâce à trois 
évolutions favorables :

En premier lieu, la générosité des paroissiens que vous 
êtes : soyez très sincèrement remerciés pour votre fidèle 
versement au denier de l’église et pour vos offrandes aux 
quêtes. 

Par ailleurs, nous avons pris plusieurs décisions afin d’ob-
tenir un rendement satisfaisant des biens immobiliers en 
les louant à des prix de marché. Ces biens ont soit été 
légués à la paroisse, soit acquis au cours des précédentes 
décennies.

Enfin, comme nous l’avons déjà indiqué, en reprenant 
ligne à ligne les dépenses du groupe paroissial, nous avons 
pu dégager des économies dans le budget de fonctionne-
ment sans pour autant freiner la dynamique pastorale.

LA CONTRIBUTION DES SEPT
ENTITÉS DU GROUPE

Cet excédent est supérieur à celui de l’an dernier alors 
qu’en 2024 la paroisse avait reçu un legs de 170 keuros. 
La contribution des sept entités du groupe à ce résultat :

1. La paroisse est au-dessus de l’équilibre : son excédent 
d’exploitation est de 22 keuros.

2. La SCJD dégage un résultat positif de 414 keuros, contre 
358 keuros en 2024, grâce aux loyers perçus en année 
pleine : la SCJD est propriétaire des biens immobiliers.

3. Le Centre Jouffroy loue, à l’heure ou à la journée, les 
premier, troisième et quatrième étage du 70 rue Jouffroy 
d’Abbans, et à l’année une partie du cinquième étage : son 
résultat s’améliore, le déficit n’est que de 3 keuros, et le 
résultat 2026 devrait être positif.
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DMURILLO 03/09/2026

COMPTES GROUPE PAROISSIAL - 2025
 Groupe paroissial TOTAL Paroisse ARD SCJD Centre Jouffroy Parking 70 AFD Librairie Elimi-

nations
Deniers / quetes / Offrandes 1 333 552 1 333 552 
Produits 1 083 152 78 443 261 734 
Revenus immobiliers 435 168 130 114 58 500 
Subventions CAF 22 219 22 219 
Autres produits 19 864 2 313 1 008 
produits financiers (intérêt cpt dépots) 25 218 25 218 0 
produits exceptionnels 44 238 18 034 9 
Mise à dispositions personnel + provisions CP et charges 316 967 
Interets sur avance groupe 251 
Loyers 11 110 
Subventions 259 131 
Partage résultat
Partage résultat AIDP
TOTAL des RESSOURCES 2 963 412 1 506 919 395 670 60 813 555 202 

EMPLOIS
CHARGES DE PERSONNEL : 904 467 366 341 362 110 69 627 
TOTAL DES FRAIS SUR IMMEUBLES 161 597 161 597 
ACHATS ET CHARGES EXTERNES : 968 372 216 107 1 683 13 142 110 225 
AUTRES CHARGES PASTORALES : 89 697 65 500 
PARTICIPATION AUX CHARGES DIOCESAINES 322 404 322 404 
CONTRIBUTION VOLONTAIRE DE SOLIDARITE 25 000 25 000 
IMPOTS ET TAXES 63 245 3 161 4 270 
Charges financières 12 545 6 227 
Charges exceptionelles 30 058 30 000 5 
Dotations amortissements /provisions 132 630 121 096 3 015 4 028 
Mise à dispositions personnel + provisions CP et charges 106 274 7 654 103 519 
Interets sur avance groupe
Loyers 61 110 267 738 
Subventions 259 131 
Partage résultat (groupe)
Partage résultat AIDP
TOTAL des EMPLOIS 2 710 016 1 484 817 630 214 20 796 555 203 

22 102 108 124 -3 221 40 017 
EXCEDENT ou DEFICIT 253 396 22 102 -234 544 414 667 -3 221 40 017 -1 6 044 8 332
2024 245 154 126 954 -282 844 357 914 -8 391 32 172 40 953 4 564
Différence 8 242 -104 852 48 300 56 753 5 170 7 845 -40 954 1 480

P/rappel Les Produits de participations de la SCJD pour l'ARD 342 669€ dans les comptes de 2025 ne sont pas inclus
Résultat  ARD : 108 125 - 342 669 = - 234 544 €

tableau des comptes « combinés » 2025

4. La SC Parking 70 atteint un résultat de 40 keuros en 
augmentation par rapport à 2024 malgré les difficultés de 
louer les places de parking du cinquième sous-sol.

5. L’ AFD, la Maison Daubigny, équilibre ses comptes 
mécaniquement puisqu’elle reçoit une subvention de 
l’ ARD qui ramène son résultat à zéro.

6. L’ ARD, entité faitière du groupe paroissial, est en perte 
d’exploitation du montant de la subvention annuelle ver-
sée à l’ AFD : ses autres dépenses sont les salaires d’une 
partie des collaborateurs de la paroisse refacturés aux 
entités concernées. En outre, elle reçoit chaque année les 
résultats les dividendes des autres entités.

7. La Librairie Saint-François de Sales termine l’année 
avec un résultat positif de 6 keuros. Depuis le 1er janvier 
2026, est entré en vigueur un nouveau contrat avec La 
Procure, ce qui devrait lui permettre de conforter son 
excédent d’exploitation.

LE DÉTAIL DES RESSOURCES ET DES DÉPENSES

Comme vous pouvez le lire dans le tableau joint, les 
recettes du groupe paroissial se sont élevées à 2,96 mil-
lions d’euros :

Le denier et les offrandes des paroissiens représentent 
45% des recettes : votre contribution financière est donc 
essentielle à la vie de la paroisse. Merci pour votre fidèle 
générosité.

Le chiffre d’affaires de la librairie constitue 17% des 
recettes, les loyers perçus 15%, les recettes de la Maison 
Daubigny (hors subvention de l’ARD) 9%, la location des 
salles du centre Jouffroy 8%.

Les dépenses se sont élevées à 2,7 millions d’euros : 

Les rémunérations des salariés et les indemnités des 
prêtres représentent 36%, les achats et rémunérations 
des fournisseurs 36%, la participation aux charges dio-
césaines et la solidarité avec les paroisses 14%, les frais 
d’entretiens des immeubles 6%, les amortissements et 
provisions 5%.

Les ressources financières d’une paroisse ont vocation à 
offrir à ses prêtres un cadre de vie décent et à financer les 
actions pastorales. Elles doivent rémunérer les salariés et 
entretenir les immeubles. Elles permettent de participer 
aux frais du diocèse et de faire preuve de solidarité avec 
les paroisses qui n’ont que peu de moyens.

Grâce à la générosité des paroissiens, Saint-François de 
Sales peut faire face à tous ces engagements : au nom du 
Père Antoine de Folleville et de ses vicaires, le conseil 
paroissial des affaires économiques vous remercie très 
sincèrement pour votre contribution.

							     
			   Pour le CPAE, Bernard Pouy
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R É N O V A T I O N S  D A N S    N O S    É G L I S E S  

LES AVEZ-VOUS 
REMARQUÉES 
	 La paroisse, ses tableaux et ses statues nous 
sont si familiers ; pourtant, bien malin serait celui qui 
pourrait les citer sans se tromper.

En 2024, l’Église triomphante de Paolo de Matteis a été 
restaurée avec le soutien de La Fondation de la Sauvegarde 
de l’Art Français*. Le tableau trône désormais, rutilant, en 
bonne place (à gauche du chœur Ampère).

L’année dernière, à Pâques, ce fut au tour des deux 
grandes statues d’anges, de taille humaine, de s’envoler 
pour trois semaines vers la COARC** afin de bénéficier 
d’une restauration complète. Leurs ailes ne tenaient plus 
que par des morceaux de ruban adhésif ; les plâtres cas-
sés laissaient apparaître des armatures métalliques rouil-
lées... Admirez-les dans toute leur splendeur ! (À droite et 
à gauche de l’autel de l’église Brémontier.)

Et cette année... eh bien, c’est la lumière qui est à l’hon-
neur, grâce au génie électrique de Paul Teixeira et aux 
conseils et matériels de la Maison Matthieu***, spécialisée 
dans l’art de la lustrerie traditionnelle et la restauration 
des monuments historiques. Elle a contribué notamment 
à la rénovation de lieux prestigieux du patrimoine fran-
çais tels que le Louvre, l’Hôtel de la Marine, l’Hôtel de 
Crillon ou encore la cathédrale d’Ajaccio.

Les magnifiques candélabres dorés qui surplombent le 
maître-autel de l’église Ampère sont désormais électrifiés. 
Outre le rayonnement esthétique qu’ils apportent, il va 
sans dire que la sécurisation des opérations d’allumage 
et d’extinction des veilleuses en hauteur était devenue 
nécessaire : la manœuvre s’avérait, au bas mot, périlleuse 
et le risque d’incendie bien réel.

Prenons soin de ce qui nous tient à cœur, la beauté 
sauvera le monde ! « Vous qui passez sans me voir... », 
fredonnait le Fou chantant.
                

Sandrine Viard

•
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LUMIÈRES AUTEL RUE AMPÈRE ( AVANT )

* FONDATION DE LA SAUVEGARDE
DE L’ART FRANÇAIS
Le plus grand musée de France
22 rue de Douai, 75009 Paris
www.sauvegardeartfrancais.fr
 
** COARC
Conservation des œuvres d'art religieuses
& civiles de la ville de Paris
55, rue des Francs Bourgeois 75004 Paris

*** MAISON MATHIEU LUSTRERIE
Atelier Hôtel de la Marine
2, Rue Royale 75008 Paris
www.mathieulustrerie.com

LUMIÈRES AUTEL RUE AMPÈRE ( APRÈS )
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MAÎTRISE
 SFS 

R E L A N C E  I M P O R T A N T E 
C E T T E  S A I S O N

	 La désormais traditionnelle tournée qui, à l’in-
vitation de leur évêque catholique, mène tous les deux 
ans notre Maîtrise dans les îles grecques, a été riche 
de répétitions et concerts avec le Chœur d’Enfants de 
Syros - capitale des Cyclades -, excursions à Délos et 
Mykonos, jeux, bains et concours divers sur le thème 
des guerres médiques, histoire de rappeler aux enfants 
ce que fut la Perse avant d’être l’Iran.

Pour les maîtrisiens de notre paroisse, fidèles à leur com-
pagnonnage musical avec le Chœur d’Enfants d’Ile de 
France, cette tournée ajoutait, à l’habituelle joie de chan-
ter et vivre ensemble, les souvenirs d’une saison passée 
particulièrement riche en réalisations enthousiasmantes 
et l’assurance d’un avenir tout aussi avenant. 

Car l’année 2025-2026 a vu notre peu nombreuse chorale 
assurer néanmoins avec régularité l’animation des messes 
mensuelles qui lui incombaient, ainsi que celles des soirs 
de Noël et du Jeudi Saint. Mais, outre la joie renouvelée 
de faire chanter nos assemblées dominicales et de leur 
offrir quelques harmonies propres à nous rapprocher 
ensemble du Seigneur, nos choristes ont aussi été solli-
cités pour des événements musicaux dont il est certain 
qu’ils garderont des souvenirs lumineux.

À notre habituel  Concert de Noël au château de 
Cheverny, s’est tout d’abord ajouté une soirée sur le même 
thème au Théâtre des Champs-Élysées, avec l’Orchestre 
Lamoureux et autour de la soprano Pretty Yende, de la 
Scala de Milan. Notre soliste soprano eut ainsi le plaisir 
de chanter un duo sur “Adeste fideles” avec celle qui chan-
ta à Westminster pour le couronnement de Charles III, et 
d’être gratifiée d’une élogieuse critique.

NOS CHORISTES À L’ADIDAS ARENA

Dans un tout autre registre, la deuxième semaine des 
vacances d’hiver vit nos choristes chanter devant l’im-
pressionnant public des 6000 auditeurs emplissant 
l’ Adidas Arena, pour quatre Ciné-Concerts du premier 
épisode du Seigneur des Anneaux. Notre soliste y assura 
également deux interventions avec le même “métier” que 
précédemment. Nos choristes furent ovationnés – une 
pratique usuelle en ce lieu ! – et sont donc retenus pour 
le second épisode qui sera présenté fin janvier prochain.

Les concerts suivants étaient programmés par nous. 
Fidèles à notre projet de faire chanter à des enfants les 
plus grands chefs d’œuvre de la musique sacrée, c’est à 
la Salle Ravel de Levallois, puis à Saint-Eustache, que 
nous avons présenté le Stabat Mater de Pergolèse et 
l’incomparable Grande Messe en Ut de Mozart, avec le 
Jeune Chœur d’Ile de France et les enfants, 160 choristes, 
accompagnés par l’Orchestre de l’Opéra de Massy. 
	
Avec un beau Requiem de Fauré chanté à Saint-François 
de Sales le 18 juin, nous n’avions pourtant pas encore 
bouclé cette belle saison musicale. Le jeudi 25 juin, en 
pleine canicule, nos jeunes chanteurs étaient sur la 
scène de... l’Olympia ! Satisfaits de notre prestation, les 
organisateurs du concert des Champs-Élysées avaient 
recommandé nos maîtrisiens au violoncelliste Gauthier 
Capuçon, en quête d’une chorale d’enfants pour chanter 
la chanson “Pense à nous”, que lui dédia autrefois Jean-
Jacques Goldman, et qui comporte un splendide accom-
pagnement de violoncelle.

UNE DIZAINE DE NOUVEAUX CHORISTES

Et c’est maintenant une relance importante que la sai-
son à venir va permettre à notre Maîtrise. Elle aura en 
effet la joie d’accueillir une dizaine de nouveaux choristes 
et ses répétitions rejoindront les activités de la Maison 
Daubigny, assurées par Raphaël Audiguier, son nouveau 
Chef de Chœur officiel. Ancien Maîtrisien et brillant 
soliste, Raphaël dirige depuis deux ans des répétitions 
et anima l’ an dernier avec succès toutes les messes de la 
Maîtrise. Parallèlement à ses études, il prépare un diplôme 
en Direction de Chœur au Conservatoire de Paris, rue 
de Madrid, et est étudiant en Chant Lyrique au sein du 
Jeune Chœur de Paris créé par Laurence Equilbey, un 
chœur diplômant qui se produit à la Philharmonie.
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PROGRAMME

DIMANCHE 22 NOVEMBRE À 15H30
Messe en l’honneur de Sainte Cécile de Gounod,
avec orchestre.

MARDI 2 MARS, À 20H30
“De Noël à Pâques”, dont le Stabat Mater
de Pergolèse avec solistes enfants.

MERCREDI 31 MARS
Schubert, Schuman, Liszt, Fantaisie de Beethoven
et Psaume 42 de Mendelssohn

JEUDI 29 AVRIL,  20H30 À LA MADELEINE
9ème Symphonie de Beethoven,
direction Cyril Diederich.

QUELQUES INFORMATIONS UTILES
POUR NOUS REJOINDRE :

Audition collective de 30 minutes, en présence 
des Parents : Garçons et filles de 8 à 12 ans, 
aucune connaissance musicale n’étant néces-
saire. Mardi 15 septembre 2026 à 17h30 à la 
Maison Daubigny.
 
Critères de sélection : Motivation, bonne voix 
juste, bonne oreille.
 
Engagement : Une messe chantée/mois, hors 
vacances, dates fixées dès septembre.

Les répétitions, hebdomadaires, ont lieu, à par-
tir du Mardi 22 septembre 2026 puis chaque 
mardi, de 18h15 à 19h45 à la Maison Daubigny.

INSCRIPTION À L'AUDITION
maitrise.sfs@gmail.com en précisant : Nom, 
Prénom, date de naissance de l'enfant / adresse 
postale du lieu de résidence, adresse e-mail et 
téléphone portable des parents.

À bientôt donc, et belle rentrée à tous !			 
 

Francis Bardot

En cette nouvelle année, la Maîtrise sera donc heureuse 
de vous retrouver aux messes dominicales qu’elle ani-
mera, mais aussi à l’occasion de quelques rendez-vous 
majeurs en notre paroisse : 
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Calendrier 
P A R O I S S I A L   2 0 2 6 - 2 0 2 7

Reprise KT Formation paroissiale15

18

1

3

4

8

10

15

16

18

1

2

5

8

13

15

21

22

24

27

28

29

19

25

26

1

3

17

25

1

3

5

7

9

12

13

15

19

23

24

26

27

5

6

8

10

11

12

15

16

Parents Seuls - 70 Préparation Baptême - 70

Aidants familiaux St Suplice | Confirmation des adultes

5ème- Lycéen | 24h à Montmartre

Immaculée Conception / Formation Paroissiale

Parents Seuls - 70

Retraite de confirmation des 4èmes

Confessions KT & PJD / Formation Paroissiale

JOURNÉE DU PARDON

Diner de rentrée - Papa KT & Équipe Foyer

TOUSSAINT

Ordination diacre M.PICHON | Notre-Dame 10h

Commémoration des défunts

Remise de Credo | 5èmes

Préparation Baptême - 70

Diner des nouveaux arrivants - 70

Remise des Bibles | 5èmes

Week-end de retraite des 6èmes

Parents Seuls - 70

Préparation Baptême - 70

Messe des Savoyards | 10h

Parents Seuls - 70

Week-end Fiancés

Formation paroissiale

Journées d'Amitié

Journées d'Amitié

AVENT / Journées d'Amitié

Pélérinage Paroissial en Grèce du 18 au 25 oct.

Solennité du Christ Roi / Week-end Fiancés

Confessions PJD

SEPTEMBRE DÉCEMBRE

JANVIER

OCTOBRE

NOVEMBRE

NOËL / Diner de Noël

SAINTE FAMILLE

NOUVEL AN / Marie Mère de Dieu 

ÉPIPHANIE

Formation paroissiale

Préparation Baptême - 70

Retraite Confirmation PJD

Formation paroissiale

Ski-Spi | Réunion Parents/Maison Daubigny

Parents Seuls - 70

Formation paroissiale

Formation paroissiale

Retraite Confirmation - Catéchuménat

Fêtes de Saint François de Sales / Fondue

Diner des Parents de bébés baptisés - 70

Visite du Pape Léon XIV à Paris Remise des bibles des 6èmes

Visite du Pape Léon XIV à Paris
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CHANDELEUR / Formation paroissiale Préparation Baptême - 701

3

1

6

13

15

16

17

21

22

23

29

30

3

5

6

10

11

17

18

5

6

18

22

23

2

4

4

6

14

16

17

18

19

20

21

22

26

28

29

7

6

9

10

11

13

26

28

Préparation Baptême - 70 FRAT Lourdes 2027

Camp Ski-Spi ANNONCIATION

Camp Ski-Spi Diner des Parents de bébés baptisés - 70

Parents Seuls - 70

1er scrutin catéchumènes Vêpres & enseignement

MI-CARÊME / Préparation Baptême - 70

Messe 1ère communion

FÉVRIER AVRIL

MARS

MAI

JUIN

Week-end des Fiancés - 70

ASCENSION

Week-end des Fiancés - 70

2ème scrutin catéchumènes Vêpres & enseignement

3ème scrutin catéchumènes Vêpres & enseignement

Confessions KT & PJD

JOURNÉE DU PARDON / 24h d'Adoration

24h d'Adoration

Saint Joseph / Spectacle Majesté

Marche de Saint Joseph

RAMEAUX / Vêpres & enseignement

SEMAINE SAINTE

CHEMIN DE CROIX

PÂQUES

LUNDI DE PÂQUES

Inscription des catéchumènes - St Suplice

Préparation Baptême - 70

Confirmation des adultes à Saint Suplice

PENTECÔTE

LUNDI DE PENTECÔTE

Parents Seuls - 70

Parents Seuls - 70

Week-end retraite des 5èmes Profession de Foi

Sainte Trinité

Week-end retraite 1ère Communion

Saint Sacrement / Profession de foi 5èmes

Préparation Baptême - 70

Un jour à Lisieux | 5ème

1ère Communion KT

Barbecue des Familles - Maison Daubigny

Fête de l'Aumônerie - Maison Daubigny

Fête de la musique - Maison Daubigny

Parents Seuls - 70

CARÊME / Mercredi des Cendres Dimanche des vocations

Mardi Gras FRAT Lourdes 2027

RETROUVEZ TOUTE
L'ACTUALITÉ PAROISSIALE
SUR LE SITE DE LA PAROISSE : 
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MESSE 
ÉMOUVANTE 
P O U R  L E  D É PA RT  D U  P È R E  M I C H E L

	 Nous avons vécu un événement mémorable 
pour la chapelle Notre-Dame de la Confiance, à la  suite 
du départ du Père Michel Stoeckel.

Depuis huit années, il exerçait son sacerdoce, succédant 
au Père Ledoux. Nous n’aurons plus de Chapelain et à 
l’occasion de cette situation exceptionnelle, Monseigneur  
François Gonon, notre  vicaire général, vient jusqu’à 
nous, pour cette messe. Le diocèse de Paris est confronté 
à la baisse du  nombre de prêtres ! 

Evidemment, notre tristesse  est inévitable. La présence 
du Père Michel dans la cité avait créé des liens supplémen-
taires, améliorant encore la sérénité engagée avec le Père 
Ledoux ! Même la Municipalité du 17ème en témoigne. 
Monseigneur Gonon est venu présider cette messe, avec 
son sourire, son attitude paisible et confiante. À partir des 
textes du jour, « il glisse » avec son habileté habituelle 
sur les conclusions du diocèse : il faut accepter l’idée que 
nos prêtres sont toujours de passage. L’ Évangile le pré-
cise bien !

Il nous annonce que le diocèse souhaite ardemment le 
maintien de la chapelle en  communauté, avec  le  diacre 
Louis-Bernard Bohn de notre paroisse, en soutien !  
Monseigneur Gonon  reviendra en septembre. Il nous 
précisera les charges d’ Antoine, avec  le  soutien pré-
cieux de quelques-uns d’entre nous, formant des équipes 
fiables, fidèles autour de lui !

Très belle et sainte célébration, se concluant par la lecture 
des remerciements de la Communauté Notre-Dame de 
la Paix de Flée. Ces Bénédictines espèrent maintenir la 
Fraternité priante entretenue chaque semaine avec  elles, 
Elles ont aussi offert une statue de Saint Benoît à Antoine. 
Monseigneur  Gonon a béni avec joie cette statue sculptée 
en bois !

Cette matinée s’est poursuivie dans l’Espace Confiance : 
deux témoignages de  responsables de la chapelle ont 
remercié notre Chapelain pour les années partagées en 
lui manifestant notre gratitude.

Nous avons ensuite, tous ensemble,  satisfait nos appétits 
avec les préparations culinaires mijotées par des fidèles 
de la chapelle.

Le 15 août, après la célébration de l’Assomption de la 
Vierge Marie, nous avons partagé encore un moment de 
convivialité avec tous ceux qui étaient disponibles, avant 
de laisser partir Père Michel vers sa prochaine mission 
auprès des malades de l’hôpital Bichat, dès septembre !

Tous nos vœux chaleureux et sincères pour une sainte 
expérience !

 
Henriette  Boura
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PA R O I S S E   S A I N T- F R A N Ç O I S   D E   S A L E S

  LA MAISON 
     DAUBIGNY 
                                  un projet en partenariat avec 
                                 la Fondation Notre-Dame

Rénovons 

soutenez la rénovation 
de la Maison Daubigny 
ce projet avec :

Nous avons 
besoin de vous.

DONNEZ ! 

Vos dons peuvent bénéficier 
      de 66% de réduction d’impôt.
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FÊTE 
DE FIN D'ANNÉE

A C C U E I L  D E  L O I S I R S

	 Le mercredi 17 juin a marqué le dernier mer-
credi du patronage pour l’année 2025-2026. À cette 
occasion, les parents ont été conviés à deux temps 
forts : un petit-déjeuner convivial le matin, puis un 
apéro-patro suivi de la projection de films réalisés par 
les enfants tout au long de l’année.

UN PETIT-DÉJEUNER GOURMAND

Tous les parents ne pouvant se rendre disponibles en fin 
de journée, les animateurs ont proposé un petit-déjeu-
ner festif lors de ce dernier mercredi. Le principe était 
simple : inviter les parents à partager un moment convi-
vial après avoir déposé leurs enfants au patronage. Ce 
temps d’échange a permis de revenir sur l’année écoulée, 
de partager des remerciements et d’évoquer les projets à 
venir.

Autour des viennoiseries et du café, les familles ont égale-
ment pu rencontrer les différents acteurs qui accueillent 
leurs enfants chaque mercredi. Entre l’arrivée de nou-
veaux animateurs et celle d’une nouvelle directrice, cette 
année a été riche en changements ; ce moment de ren-
contre a donc été particulièrement apprécié.

L’APÉRO-PATRO ET LE SPECTACLE

Dès 17 h 30, les portes de la maison Daubigny se sont 
ouvertes pour accueillir les familles et les bénévoles du 
patronage autour d’un apéritif festif . Dans une ambiance 
chaleureuse, les parents ont pu échanger avec les béné-
voles, les animateurs, l’aumônier et l’équipe de direction.
Avant la projection, la directrice a présenté plusieurs 
projets du patronage, notamment le lancement des 
« Grandes Sœurs et Grands Frère », un dispositif inspi-
ré de la pédagogie des patronages qui encourage les plus 
grands à accompagner les plus jeunes jusqu’à leur éven-
tuelle formation au BAFA.

Cette année, les animateurs ont choisi de proposer un 
spectacle sous la forme d’un film. Avec les enfants, ils ont 
imaginé, tourné et monté plusieurs courts-métrages réu-
nis en une seule projection.

Entre films muets, séquences en noir et blanc et clips 
vidéo, les enfants ont fait découvrir à leurs parents les 
différents univers explorés durant l’année ainsi que les 
nombreux souvenirs partagés au patronage.

Dans la joie et la convivialité, enfants, familles et équipe 
du patronage ont pu mesurer tout le chemin parcouru 
au cours de l’année et remercier bénévoles, animateurs 
et familles qui font vivre, chaque mercredi, l’esprit du 
patronage.

Rendez-vous en septembre
pour poursuivre cette belle aventure !
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VACANCES 
RICHES 
           E N  A V E N T U R E

	 Les vacances d'été ont débuté à la Maison 
Daubigny sous un soleil de plomb ! Malgré la canicule, 
plus d'une centaine d'enfants ont été accueillis au cours 
de ces trois semaines. Baignades, grands jeux, activités 
créatives et temps de prière ont rythmé ce début d'été 
placé sous le signe de la joie et de l'aventure.

UNE AMBIANCE KOH-LANTA

Du 29 juin au 3 juillet, les enfants ont embarqué à bord 
du « Daubi-Train », direction les îles de Koh-Lanta. Le 
voyage a commencé par une sortie à la base de loisirs 
de Jablines, où sable fin et baignade ont immédiatement 
plongé les enfants dans l'ambiance de l'émission. Parmi 
les temps forts de la semaine, une épreuve culinaire a per-
mis à nos aventuriers de préparer eux-mêmes leur déjeu-
ner : salades, quiches et un délicieux gâteau au chocolat 
étaient au menu. Le point culminant de la semaine fut 
une grande course d'orientation dans le parc des Buttes-
Chaumont. Les équipes devaient retrouver des totems 
dissimulés afin de remporter une immunité et éviter le 
célèbre conseil. Bien entendu, les enfants n'ont pas échap-
pé à l'incontournable épreuve des poteaux ! Entre activi-
tés manuelles et défis sportifs, le patronage s'est paré des 
couleurs des différentes équipes de Koh-Lanta. Courage, 
entraide et persévérance ont été les clés pour relever les 
nombreuses épreuves proposées.

CAP SUR LA ROME ANTIQUE

Du 6 au 10 juillet, les enfants ont eu l'occasion de réé-
crire l'Histoire en revivant les guerres puniques oppo-
sant Rome à Carthage. Répartis en cinq équipes – deux 
romaines et trois carthaginoises –, ils devaient remporter 
les grands jeux et les différentes épreuves afin de récolter 
les ressources nécessaires à l'expansion de leur territoire 
dans une immense partie de « Risk » grandeur nature.
Une sortie au château de Versailles leur a permis de 
gagner de précieuses ressources culturelles. Tout au long 
de la semaine, les enfants ont également fabriqué leurs 
épées et leurs boucliers, créé leurs blasons et affronté la 
chaleur grâce aux nombreux jeux d'eau organisés par 

les généraux... autrement dit les animateurs ! L'Histoire 
a finalement pris un tournant inattendu : ce sont les 
Carthaginois qui ont remporté la victoire finale. Cette 
semaine a également marqué l'arrivée de nos premiers 
GSF (Grands Frères et Grandes Sœurs), venus épauler les 
équipes d'animation. En participant aux imaginaires, en 
accompagnant les plus jeunes et en prenant des responsa-
bilités lors des grands jeux, ils ont fait leurs premiers pas 
dans leur future mission d'animateurs.

L'AVENTURE PATRIOTIQUE

La dernière semaine, du 13 au 17 juillet, a plongé les 
enfants au cœur de la Révolution française. Le patro-
nage s'est habillé de bleu, de blanc et de rouge. Danton, 
Robespierre et même François-Athanase de Charette se 
sont invités dans notre imaginaire pour faire revivre cette 
période marquante de l'histoire de France. À travers des 
activités manuelles, comme la fabrication de cocardes et 
de bannières, les enfants ont découvert les grands évé-
nements de cette époque, de la prise de la Bastille aux 
guerres de Vendée. Prises de drapeau, Stratégo et batailles 
navales ont rythmé les grands jeux de la semaine, mêlant 
stratégie, coopération et esprit d'équipe.

Au fil de ces trois semaines, les enfants ont fait vivre la 
Maison Daubigny par leur enthousiasme et leur bonne 
humeur. Ils ont redécouvert de grandes pages de l'His-
toire tout en profitant de vacances créatives, sportives et 
conviviales. Grâce à l'investissement des animateurs, cha-
cun a pu vivre un été riche en découvertes, en amitié et 
en souvenirs.
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MAISON DAUBIGNY

PRIER, 
RENCONTRER, 
CHANTER 
 F R A T  D E  J A M B V I L L E  2 0 2 6

•
	 Du 22 au 25 mai 2026, à la Pentecôte, 11 400 
collégiens d’Île-de-France de 3° et 4° se sont retrou-
vés pour le FRAT à Jambville. Parmi eux, plus de 100 
jeunes du Pôle Jeunes Daubigny et de Sainte-Ursule. Le 
thème de cette année : « Aujourd’hui, je veux demeurer 
chez toi ! »

L’ ESPRIT DE PENTECÔTE
AU FRAT DE JAMBVILLE

Réveillé par un jingle détonnant sous un grand soleil, 
Jambville s’éveille avec énergie. Peu à peu, les jeunes 
entrent dans le rythme du Frat : prières, rencontres et 
chants.

Dimanche matin, la messe de Pentecôte vient déposer 
une parole forte : « La paix soit avec vous. De même que 
le Père m’a envoyé, moi aussi je vous envoie. » Une parole 
qui rejoint chacun. Comme Zachée perché dans son 
arbre, on s’arrête. On regarde. On cherche : qu’est-ce que 
je vis ici ? qu’est-ce que le Seigneur veut me dire ?

Au Frat, la messe se vit autrement et a un côté unique.

Unique dans sa liturgie d’abord,  présidée par Mgr Laurent 
Ulrich, entouré de nombreux évêques et de centaines de 
prêtres, la liturgie est soutenue par le groupe Glorious. 
Elle alterne moments de prière  et élans de joie.

Unique dans la manière de rendre la liturgie accessible : 
une capsule vidéo pédagogique donne les clés pour com-
prendre la liturgie et invite chacun à ne pas rester simple 
spectateur, mais à laisser l’Esprit-Saint éclairer la Parole. 
En ce jour de Pentecôte, les 7 dons : sagesse, intelligence, 
connaissance, conseil, force, piété, crainte, ne restent pas 
des mots et prennent un visage concret pour les jeunes.

Unique dans ce qu’elle fait vivre : au moment de la com-
munion, les 11 400 jeunes se lèvent, avancent, se croisent... 

MGR BERTRAND,
DES PAROLES FORTES QUI 
RÉSONNENT AUPRÈS DES JEUNES !

« Ne reste pas dans le pyjama de ta foi, 
nourris ta foi ! »

« Le pape Léon vient à Paris, invite tes parents, 
et tous tes amis !!! »

« Soyez bienveillants avec les autres ! »
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•

QU’EN DISENT LES JEUNES ?

« On adore, c’est trop bien, inscrivez-vous l’an-
née prochaine !!! On se fait plein d’amis, on se 
fait des souvenirs incroyables... Y ’a des concerts, 
on chante !!! » 

Garance et ses copines

« Mes défis, ce serait d’aller à la messe du mer-
credi à 7h30 dans mon collège, et aussi de prier 
plus. »

Hadrien

« Il y avait beaucoup d’ambiance. La veillée bap-
tismale était très émouvante. » 

Yingué

« Hyper touchant de voir tous ces gens rassem-
blés ! Très émouvant la veillée avec les Baptêmes. 
Beaucoup de nouvelles rencontres, trop d’am-
biance, d’Esprit Saint !!! » 

Laura

« J'ai rencontré plein de gens, c’était super ! 
Sympa de voir sous le chapiteau des évêques, 
c’était intéressant. C’était vraiment super bien ! »

Aon

Puis, peu à peu, le silence s’installe, un silence profond, 
presque inattendu. Guidés par le Père Philippe Néouze, 
les yeux se ferment, les cœurs s’ouvrent : les jeunes bas-
culent dans une véritable intériorité.

Unique dans sa joie aussi : les chants s’élèvent, repris à 
pleine voix. Gloire à Dieu, Hosanna... À 11 400, la louange 
devient palpable.

Unique enfin dans la parole qu’elle laisse : une parole 
simple, directe, à hauteur des collégiens : « Jésus, tel un 
ami, ne veut pas se séparer de toi. Il veut te rapprocher 
des autres, nous rassembler. »

Et comme pour prolonger cet appel, Mgr Laurent Ulrich 
vient conclure : « Le Christ a sonné à ta porte. Il t'appelle. 
Mais c'est à toi de répondre. Répondre Amen, c'est  dire : 
OUI, JE CROIS ». La journée se poursuit entre témoi-
gnages, carrefours et échanges ; autant de lieux pour 
avancer, se laisser toucher... et peut-être oser descendre 
de son arbre. Le soir venu, tout s’apaise. L’adoration ouvre 
un temps plus intérieur. Et dans ce silence nouveau, une 
parole se fait proche : « Aujourd’hui, je veux demeurer 
chez toi ». Le Frat, c’est pas fini, le Frat, c’est pour la vie !

Rendez-vous à tous les lycéens de la paroisse : pour le 
prochain Frat de Lourdes, du 3 au 8 avril 2027.

Coordination du Pôle Jeunes Daubigny
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Indiana Jones a besoin de nos jeunes pour chasser le 
yéti qui terrorise le village !

La canicule étouffe la France, mais un groupe de collé-
giens accompagné d’une bande de supers animateurs 
investit la Chapelle d’Abondance, petit village des Alpes 
aux températures plus fraîches. Si la canicule ne les épuise 
pas, les explorations sur le thème d’Indiana Jones y par-
viennent... ou presque.

UNE DÉTERMINATION SANS LIMITES ...

Les jeunes aventuriers démontrent, dès le premier jour, 
une détermination sans limites lors des olympiades, dont 
l’équipe des « Vaches qui rient » termine victorieuse. Tous 
développent une forte entraide entre eux, allant jusqu’à 
remettre l’autorité des animateurs en jeu au tir à la corde : 
face à leurs jeunes forces, ces derniers ne peuvent résister. 
Pour se rafraîchir après les olympiades, bataille d’eau et 
ventriglisse !

La force est au rendez-vous du séjour, puisqu’elle est 
également mise en avant dans les enseignements spi du 
père Étienne qui s’appuient sur les vertus cardinales et 
théologales ; les collégiens vont vivre ces vertus à tra-
vers des moments spi forts, comme la veillée d’adoration 
notamment, mais aussi à la louange du matin, à la messe 
quotidienne en fin de journée, et aux complies avant de 
(tenter) de se coucher.

Au fil des randonnées à travers les sentiers de la vallée 
et après 700 m de dénivelé, les collégiens contemplent les 
paysages montagneux qu’ offre la nature. Les plus vail-
lants s’engagent même dans l’ascension d’un col supplé-
mentaire afin de franchir la frontière et poser un pied en 
Suisse. A cours d’eau, mais pas de ressources, une équipe 
trouve in extremis une source d’eau potable en pleine 
montagne... c’est ça l’aventure ! Cependant, une fois ren-
trés au chalet, le repos n’est pas encore gagné, puisque 
certains mettent de côté le foot pour se mesurer au volley. 
Découverte pour certains, habitude pour d’autres, le filet 
de volley a réuni tous nos collégiens durant la semaine ! 
Mais coupe du monde oblige, le foot ne se laisse pas 
oublier : chaque soir vient le temps des pronostics pour 
le match du soir, 1 point si on trouve le gagnant, 1 point 
de plus pour le score exact. À ce jeu là, le père Étienne est 
loin d’être mauvais !

SEMAINE 
DES   COLLÉGIENS 
À  LA  MONTAGNE 

À  L ' A V E N T U R E  A V E C  I N D I A N A  J O N E S !
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MAISON DAUBIGNY

UNE MATINÉE RAFTING BIEN ARROSÉE !

Temps fort de la semaine, la matinée rafting : beaucoup 
finissent à l’eau, dont le père Étienne ! Les sauts d’un 
rocher et la nage dans de l’eau bien bien fraîche concluent 
joyeusement l’activité avant de partir pique-niquer dans 
le parc de la Châtaigneraie tout proche. Un autre matin, 
la visite de l’abbaye d’Abondance, suivie d’une activité 
artisanale, capte l’attention de tous.

Aux veillées ludiques du soir après le dîner, les épreuves 
se succèdent pour démasquer le yéti le dernier jour : 
blind test, déchiffrage d’un message caché avec un alpha-
bet secret, questions pour un (champion) aventurier... 
Les neurones sont mis à rude épreuve, mais le taux de 
réussite est élevé !

Hélas, il est temps de rentrer... et surtout, de ne pas 
prendre de retard... Est prévu ce soir 21h France-Norvège 
diffusé en plein air rue Daubigny pour ceux qui veulent ! 
Dans le car, les chants de louange ou autres se succèdent 
spontanément, les plus fatigués plongent rapidement 
dans le sommeil, en particulier les animateurs !

L’équipe d’ Abondance
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HISTOIRE DU QUARTIER

CITÉCO, 
LE MUSÉE QUI REND 
L' ÉCONOMIE 
PASSIONNANTE 
1 ,  P L A C E  D U  G É N É R A L  C AT R O U X

	 Citéco, la Cité de l'Économie, propose une 
expérience culturelle originale qui bouscule les idées 
reçues sur l'économie.

Avant d'être un musée, le bâtiment fût la résidence du 
banquier Émile Gaillard à la fin du XIXe siècle. La visite 
permet de découvrir un patrimoine architectural remar-
quable tout en explorant des espaces historiques, dont 
l'impressionnante salle des coffres.

COMPRENDRE L'ÉCONOMIE EN S'AMUSANT

Loin des cours théoriques, Citéco mise sur une approche
pédagogique et immersive. Le parcours du visiteur est 
organisé autour de plusieurs grandes thématiques  : 
les échanges, les marchés, les acteurs économiques, les 
crises, la régulation ou encore la monnaie.
 

UNE SORTIE IDÉALE EN FAMILLE

Citéco s'adresse à la fois aux adultes et aux enfants (à par-
tir de 6 ans). Des ateliers pédagogiques, des jeux de piste, 
des visites guidées et des animations sont régulièrement 
proposés pour le jeune public. Le musée accueille aussi 
régulièrement des expositions temporaires, des confé-
rences, des débats, des spectacles et des rencontres avec 
des économistes, chercheurs ou entrepreneurs.
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ZOOM SUR L’HÔTEL GAILLARD

Avant d'accueillir Citéco, l'Hôtel Gaillard, construit entre 
1878 et 1884 pour le banquier et collectionneur Émile 
Gaillard, était déjà l'un des hôtels particuliers les plus 
remarquables de Paris.

Son architecte, Jules Février, s'est en effet inspiré des 
grands châteaux de la Loire tel que celui de Blois pour 
imaginer une demeure hors du commun évoquant les 
fastes de la Renaissance.

Au milieu des immeubles haussmanniens du quartier de 
la Plaine Monceau, l'édifice surprend immédiatement 
par son allure majestueuse. Ses façades en briques poly-
chromes, ses hautes toitures en ardoise, ses tourelles, 
ses lucarnes sculptées, ses fenêtres à meneaux, ses gar-
gouilles et ses balustrades finement ouvragées composent 
un décor spectaculaire.

Émile Gaillard ne souhaitait pas seulement construire 
une demeure prestigieuse. Il voulait également créer 
un écrin pour sa remarquable collection d'œuvres d'art 
médiévales et Renaissance. Les salons richement déco-
rés, les boiseries sculptées, les cheminées monumentales, 
les vitraux colorés, les plafonds à caissons et les tapisse-
ries témoignaient de cette passion pour les Arts anciens.

En 1919, l'Hôtel Gaillard est racheté par la Banque 
de France, qui le transforme en succursale bancaire. 
L'architecte Alphonse Defrasse réussit alors un remar-
quable équilibre entre préservation du patrimoine et 
modernisation. Il y ajoute un vaste hall d'accueil coiffé 
d'une verrière et aménage, au sous-sol, une impres-
sionnante salle des coffres protégée par une porte blin-
dée monumentale, un pont roulant et même une douve 
remplie d'eau, un dispositif de sécurité particulièrement 
innovant pour l'époque.

Classé au titre des Monuments historiques depuis 1999, 
l'Hôtel Gaillard a bénéficié d'une importante campagne 
de restauration avant l'ouverture de Citéco en 2019. Les 
travaux ont ainsi permis de restituer tout l'éclat des décors
d'origine tout en intégrant des équipements muséogra-
phiques modernes.

Julie Moulin-Fournier
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	 « Dans notre société complexe, 
globalisée, accélérée, le discernement est 
devenu aussi urgent qu’important. »

Dès les premières pages, Mgr Pascal Ide 
pose un constat qui rejoint l'expérience de 
chacun. Chaque jour, nous sommes ame-
nés à prendre des décisions : quelle école 
choisir pour son enfant ? Partir en voyage 
ou rester chez soi ? Aller au cinéma ou 
consacrer sa soirée à la lecture ?...

À travers de nombreux exemples, l'auteur 
montre que le discernement nous concerne 
tous.

Jacques, nouvellement installé à Lyon, 
hésite entre une voiture et une moto. 
Jennifer se demande si elle doit poursuivre 
sa carrière ou changer d’orientation. Plus 
radicalement, il se trouve aussi des ques-
tions comme : suis-je appelé au mariage ou 
à la vie consacrée ? Dois-je ou non changer 
d’orientation professionnelle ?

Sur quels critères fonder nos choix  ? 
Le  devoir ? l’intuition ? le désir de faire 
plaisir ? ou encore : « qu’est-ce que Dieu 
veut » ?

« Discerner, c’est déterminer le chemin 
par lequel nous atteignons notre but. C’est 
donc une étape essentielle, à ne jamais 
négliger lorsque nous avons des décisions 
à prendre. »

« COMMENT DISCERNER »
Pascal Ide

Éditions Emmanuel
175 pages - 15 €

D’abord, formuler clairement la ques-
tion face à soi-même. Puis, écouter son 
désir profond, descendre dans son cœur. 
Le lieu intérieur de nos émotions. Et l’au-
teur détaille : « Nous proposons une triple 
prière préparatoire au discernement ». Un 
acte d’adoration, un acte de demande par 
lequel implorer l’Esprit Saint, une action 
de grâce.

Dans ce livre très pédagogique, l'auteur 
nous donne les clés d'un discernement 
réussi. Un itinéraire en 5 étapes, exemples 
à l'appui, pour nous aider à y voir plus clair 
afin de poser des réponses qui ont du sens, 
et qui conduisent progressivement à une 
décision.

Solange Roux

Pascal Ide est prêtre du diocèse de Paris et 
membre de la communauté de l'Emmanuel. 
Il est docteur en médecine, en philosophie et 
en théologie. Il fut, pendant treize ans, à la 
Congrégation pour l'Éducation Catholique 
(Rome), en charge des Universités catho-
liques de langue française dans le monde, 
puis chef de service de la section Universités.
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« UN RÊVE IMMENSE»
Cartherine Bardon

Éditions Flammarion
320 pages - 22 €

	 Pour aborder l’Automne en dou-
ceur rien de mieux qu’un voyage dans les 
Îles Galápagos et plus précisément dans 
l’île Charles. Catherine Bardon dans son 
dernier roman, un Rêve Immense, s’ins-
pire d’un fait divers historique, l’instal-
lation de colons Européens dans les îles 
Galápagos au début du XXIeme siècle.

Berlin 1927, un couple Allemand, Nora 
et Ludwig  décident  de tout quitter pour 
une nouvelle vie. Elle, Nora, idéaliste, enli-
sée dans un mariage triste et monotone 
rêve d’une autre vie. Effacée et secrète, elle 
tombe sous le charme d’un dentiste Ludwig 
cultivé , brillant, et visionnaire. Lui rêve 
d’une société débarrassée des conventions, 
et d’un monde idéal auprès de la nature.

Tous deux quittent mari et femme pour 
s’installer sur une île déserte, perdue dans 
l’ océan Pacifique. Ils vont vite se heur-
ter aux réalités difficiles d’une vie dans le 
dépouillement total ! L’homme, même 
sur une île déserte, a besoin de quelques 
outils, médicaments, vêtements, bougies, 

allumettes... Rêves et grands principes 
deviennent souvent incompatibles avec la 
vraie vie. Leur aventure largement relayée 
par des journalistes allemands et étrangers 
attire bientôt de nombreux curieux fasci-
nés par ces nouveaux Robinsons. Et bientôt 
d’autres personnages entrent en scène sur 
cette île qui est de moins en moins déserte ! 
L’auteur démontre qu’aucun projet collec-
tif ne peut échapper aux conflits humains. 
Des événements inattendus se produisent 
et le roman prend alors une tournure de 
thriller.

Nora reste le personnage central de cette 
belle  histoire. Elle évolue et apprend à 
penser par elle même. Elle développe une 
relation profonde avec la nature sublime 
et rude de cette île dont les nombreux ani-
maux la fascinent. Son amour pour Ludwig 
devenu tyrannique et jaloux, se transforme 
aussi et de femme soumise, elle s’affranchit 
au fil des pages et devient une femme libre 
et indépendante. La mer évidemment tient 
une place très importante dans ce roman.
La plume élégante de Catherine Bardon 
transforme un épisode historique en une 
réflexion profonde sur les rêves, et la 
confrontation entre idéal et réalité.

Sylvie Matton
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Prenez rendez-vous
pour une visite privée
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